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@  Connecteur  unipolaire  de  dérivation  du  type  à  perforation  d'isolant. 

(g)  La  tête  mobile  (1),  découpée  d'une  lumière  (71)  à  profil 
évasé  qui  lui  permet  de  basculer  latéralement,  est  appliquée 
élastiquement  contre  les  câbles  (A,  a)  par  le  moyen  du  ressort 
(60)  associé  à  la  vis  de  serrage  (6),  en  autorisant  ainsi, 
préalablement  à  la  perforation  de  leur  isolant,  la  mise  en  place 
desdits  câbles  par  l'opérateur  à  l'aide  d'une  seule  main. 
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Description 

La  présente  invention  a  trait  aux  connecteurs 
unipolaires  destinés  au  branchement  d'une  dériva- 
tion  sur  un  câble  principal  d'alimentation  électrique. 

On  sait  qu'en  vue  de  simplifier  les  opérations  de 
branchement,  on  a  proposé  des  connecteurs  de 
dérivation  qui  ne  nécessitent  pas  le  dénudage 
préalable  des  deux  câbles.  A  cet  effet,  le  dispositif 
est  pourvu  de  deux  jeux  de  lames  qui  sont  propres, 
sous  l'effet  de  serrage  de  deux  vis  de  manoeuvre,  à 
perforer  l'isolant  pour  venir  au  contact  de  l'âme 
métallique  du  câble  correspondant.  Mais  on  a 
proposé  d'aller  plus  loin  encore  dans  le  domaine  de 
la  simplification  de  la  pose,  en  remplaçant  les  deux 
vis  de  manoeuvre  par  une  tête  mobile  unique  dont  la 
face  tournée  en  direction  des  lames  est  creusée  de 
deux  dépressions  pour  prendre  appui  sur  les  deux 
câbles  envisagés,  ladite  tête  mobile  étant  comman- 
dée  par  une  seule  vis  de  serrage. 

L'expérience  a  toutefois  démontré  que  la  simplifi- 
cation  envisagée  n'était  pas  réelle,  en  ce  sens  que 
l'engagement  des  deux  câbles  dans  le  connecteur, 
puis  la  manoeuvre  de  lavis  de  serrage,  constituaient 
une  manoeuvre  qui  restait  délicate  même  pour  un 
opérateur  disposant  de  ses  deux  mains,  et  qui  se 
révélait  totalement  impossible  à  l'aide  d'une  seule 
main. 

C'est  à  cet  inconvénient  qu'entend  principalement 
remédier  la  présente  invention,  laquelle  a  pour  objet 
le  connecteur  unipolaire  défini  à  la  revendication  1  . 
En  fait  l'invention  consiste  à  associer  à  la  tête 
mobile,  susceptible  de  basculer  latéralement  dans 
un  plan  transversal  aux  lames  de  perforation  renfer- 
mées  par  le  corps  isolant,  des  moyens  élastiques  qui 
tendent  à  la  rappeler  en  permanence  en  appui 
contre  la  face  en  vis-à-vis  du  corps  isolant. 

On  conçoit  dans  ces  conditions  que  le  montage 
du  connecteur  sur  le  câble  principal  et  sur  le  câble 
de  dérivation  ne  pose  plus  aucun  problème  et  est 
susceptible  d'être  réalisé  sans  difficulté  même  pour 
un  monteur  ne  disposant  pratiquement  que  d'une 
seule  main,  comme  le  cas  arrive  dans  les  travaux  sur 
lignes  aériennes. 

Le  dessin  annexé  donné  à  simple  titre  d'exemple, 
permettra  de  mieux  comprendre  l'invention,  les 
caractéristiques  qu'elle  présente  et  les  avantages 
qu'elle  est  susceptible  de  procurer  : 

Fig.  1  est  une  coupe  axiale  d'un  connecteur 
suivant  l'invention,  représenté  préalablement  à 
la  manoeuvre  de  lavis  de  serrage. 

Fig.  2  montre  en  perspective,  à  l'état  séparé, 
les  différentes  pièces  constitutives  du  connec- 
teur  suivant  fig.  1. 

Fig.  3,  4  et  5  illustrent  la  pose  de  ce 
connecteur. 

Fig.  6  est  une  coupe  verticale  représentant  la 
perforation  de  l'isolant  une  fois  que  la  vis  de 
serrage  a  été  complètement  manoeuvrée. 

Le  connecteur  représenté  en  fig.  1  comprend  un 
corps  isolant  1  qui,  comme  montré  en  fig.  2,  se 
présente  sous  la  forme  d'un  cadre  à  profil  rectangu- 
laire,  fermé  vers  le  haut  par  une  paroi  plane  10, 

solidaire  d'une  cheminée  axiale  creuse  11.  On 
observera  que  la  paroi  10  est  découpée  de  deux  jeux 

5  d'ouvertures  12  et  13,  la  surface  de  la  section  des 
premières  étant  supérieure  à  celle  des  secondes. 

Dans  ce  corps  1  est  destiné  à  venir  se  loger  un 
joint  2  en  une  matière  synthétique  souple.  Ce  joint  2 
comporte  une  ouverture  centrale  20  et  deux  jeux  de 

10  deux  bossages  21  et  22  aptes  à  venir  s'engager  à 
l'intérieur  des  ouvertures  12  et  13  du  corps  1.  Il 
convient  de  noter  que  la  partie  supérieure  des 
bossages  21  et  22  est  ouverte  à  son  sommet  et 
présente  un  profil  cintré  à  concavité  ouverte  vers  le 

15  haut  ;  dans  ces  bossages  sont  engagées  les  lames 
30,  respectivement  31,  d'un  perforateur  métallique  3 
découpé  en  son  centre  d'une  ouverture  32,  et 
propre  à  être  introduit  à  l'intérieur  du  joint  2. 

Le  joint  2  et  le  perforateur  3  sont  maintenus  en 
20  place  par  une  plaquette  d'appui  4  dans  la  partie 

centrale  de  laquelle  est  prévu  un  bossage  tubulaire 
40  propre  à  s'engager  de  manière  étanche  dans  les 
ouvertures  32  et  20  et  à  l'intérieur  de  la  base  de  la 
cheminée  11.  Cette  plaquette  4  est  maintenue  en 

25  place  par  un  écrou  5  percé  d'un  taraudage  50 
agencé  de  manière  à  coopérer  avec  la  base  d'une  vis 
de  serrage  6  (fig.  1  )  associée  à  un  ressort  60  à  profil 
conique  et  à  une  rondelle  d'appui  61. 

A  l'ensemble  1-2-3-4-5  ainsi  constitué  est  asso- 
30  ciée  une  tête  mobile  ou  mâchoire  7  pourvue 

d'oreilles  latérales  70  et  découpée  d'une  lumière  71. 
On  observera  (voir  fig.  1)  que  cette  lumière  71 
présente  en  section  verticale  un  profil  évasé  en 
forme  de  trapèze  dont  la  petite  base  comporte  une 

35  longueur  légèrement  supérieure  au  côté  de  la 
cheminée  11.  On  notera  par  ailleurs  que  la  face 
inférieure  de  la  tête  7  est  creusée  de  deux 
dépressions  72  à  profil  en  arc  de  cercle. 

Le  corps  1  est  complété  par  un  capot  inférieur  8 
40  dont  la  partie  centrale  comporte  un  puits  80  qui  est 

destiné  à  former  cache  pour  l'extrémité  inférieure  de 
la  vis  6  et  dont  le  bord  supérieur  ouvert  est  adapté  à 
venir  s'encliqueter  élastiquement  dans  une  cavité 
ménagée  dans  la  face  inférieure  de  l'écrou  5.  Ce 

45  capot  8  présente  deux  dépressions  81  orientées 
suivant  l'axe  des  oreilles  latérales  70  de  la  tête 
mobile  7,  afin  de  former  appuis  ergonomiques  pour 
les  doigts  de  l'utilisateur. 

Pour  exposer  le  mode  de  montage  d'un  tel 
50  connecteur,  on  se  reportera  aux  fig.  3,  4  et  5. 

En  fig.  3,  l'extrémité  inférieure  de  la  vis  6  est  juste 
engagée  dans  le  taraudage  50  de  l'écrou  5,  de  telle 
sorte  que  le  ressort  60  n'est  pas  comprimé. 
Néanmoins,  ce  ressort  60  exerce  une  pression 

55  élastique  non  négligeable  sur  la  tête  7  qui  est  ainsi 
maintenue  appliquée  contre  les  bossages  21  et  22 
du  joint  2.  L'opérateur  peut  ainsi  exercer  sur  l'une 
des  oreilles  70  (flèche  F1)  une  pression  dirigée  vers 
le  corps  1  ;  par  suite  de  la  conformation  de  la  lumière 

60  71  ,  cette  tête  7  bascule,  de  telle  sorte  que  le  câble 
principal  A  est  susceptible,  à  l'aide  d'une  seule  main, 
d'être  introduit  latératlement  entre  la  dépression  72 
de  ladite  tête  et  le  jeu  de  bossages  21.  Dès  que  la 
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pression  sur  l'oreille  70  envisagée  est  relâchée,  la 
tête  7  revient  à  sa  position  initiale  sous  l'effet  du 
ressort  60,  si  bien  que  le  dispositif  est  dès  lors 
supporté  par  le  câble  principal  A,  sans  que  l'opéra- 
teur  ait  à  intervenir  manuellement. 

Le  câble  de  la  dérivation  a  peut  être  assujetti  au 
dispositif  de  la  même  manière,  c'est-à-dire  (cf.  fig.  4) 
en  exerçant  une  pression  (flèche  F2)  sur  l'oreille  70 
opposée.  L'intervention  ne  soulève  donc  aucune 
difficulté,  étant  observé  que  la  fixation  de  ce  câble  a 
est  également  susceptible  d'être  effectuée  préala- 
blement  au  branchement  du  câble  principal  A. 

En  tout  état  de  cause,  le  dispositif  se  présente 
finalement  à  la  manière  illustrée  en  fig.  5  ;  la  tête  7 
repose  élastiquement  sur  les  deux  câbles  A  et  a  qui 
sont  eux-mêmes  appliqués  contre  les  bossages  22. 
Il  suffit  alors  de  procéder  au  serrage  de  la  vis  6, 
avantageusement  pourvue  d'une  tête  de  manoeuvre 
62  du  type  à  limitation  du  couple  par  rupture.  Cette 
rupture  intervient  en  fin  de  serrage,  c'est-à-dire 
lorsque  le  ressort  61  est  complètement  comprimé  et 
que  la  base  de  cette  tête  62  est  au  contact  de  la 
paroi  supérieure  de  la  tête  7.  Par  suite  de  l'effort 
axial  ainsi  exercé,  les  bossages  21  et  22  du  joint  2  se 
sont  écrasés  en  découvrant  les  deux  jeux  de  lames 
30  et  31  dont  les  bords  acérés  viennent  percer 
l'isolant  des  câbles  A  et  a  et  s'ancrer  dans  l'âme 
métallique  de  ceux-ci  en  établissant  de  la  sorte  la 
connexion  (voir  fig.  6). 

L'installation  du  connecteur  est  complétée  en 
assujettissant  sur  l'extrémité  du  câble  de  dérivation 
a  un  capuchon  borgne  14  (voir  fig.  2  et  6)  réuni  par 
un  bras  souple  15  à  un  bouton  latéral  16  du  corps  1, 
ledit  capuchon  étant  jusqu'alors  retenu  en  attente 
contre  le  capot  8  à  l'aide  d'une  patte  de  fixation  82. 

L'étanchéité  de  la  connexion  est  totale.  Les 
opérations  de  branchement  sont  simplifiées  au 
maximum  et  peuvent  à  la  limite  être  effectuées  d'une 
seule  main  ;  le  branchement  est  susceptible  d'inter- 
venir  sans  danger  alors  que  le  câble  principal  A  est 
sous  tension. 

tête  mobile  (7) 
3.  Connecteur  suivant  l'une  quelconque  des 

revendications  1  et  2,  caractérisé  en  ce  que  la 
tête  mobile  (7)  comporte  des  oreilles  latérales 

5  opposées  (70)  aptes  à  former  appuis  pour  les 
doigts  de  l'opérateur  lors  du  basculement  de 
ladite  tête,  tandis  que  le  capot  inférieur  (8) 
présente  des  dépressions  ergonomiques  cor- 
respondantes  (81). 

10  4.  Connecteur  suivant  l'une  quelconque  des 
revendications  1  à  3,  caractérisé  en  ce  que  le 
corps  isolant  (1)  est  pourvu  d'un  capot  inférieur 
(8)  qui  comporte  un  puits  axial  (80)  tourné  vers 
l'extérieur  et  formant  cache  pour  l'extrémité 

15  des  moyens  de  serrage  (6)  . 
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Revendications 
45 

1.  Connecteur  unipolaire  de  dérivation  du 
type  à  perforation  d'isolant,  comprenant  un 
corps  isolant  (1)  pourvu  de  deux  jeux  de  lames 
(30,  31),  une  tête  mobile  (7)  susceptible  de 
basculer  latéralement  par  rapport  audit  corps,  50 
et  des  moyens  de  serrage  (6)  aptes  à  repousser 
ladite  tête  de  façon  à  ce  que  les  lames  précitées 
perforent  l'isolant  des  deux  câbles  (A,  a) 
insérés  entre  celles-ci  et  la  face  correspon- 
dante  de  la  tête  pour  établir  la  connexion,  55 
caractérisé  en  ce  qu'à  la  tête  mobile  (7)  sont 
associés  des  moyens  élastiques  (60)  qui  ten- 
dent  à  l'appliquer  en  permanence  en  direction 
du  corps,  en  autorisant  ainsi  la  mise  en  place  de 
l'un  ou  l'autre  des  deux  câbles  à  l'aide  d'une  60 
seule  main. 

2.  Connecteur  suivant  la  revendication  2, 
caractérisé  en  ce  que  les  moyens  élastiques 
sont  constitués  par  un  ressort  (60)  à  profil 
conique  interposé  entre  la  tête  de  la  vis  (6)  et  la  65 
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